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commercial assez accentué pour faire prévoir
que les prédictions~pessimistes des dernières
années ne seront pas réalisées. On réussira
évidemment à tirer partie des avantages déjà
connus,.et les directeurs du Pacifique ne sont
pas hommes à ne pas profiter de tout ce qui
se trouvera à leur portée, pour développer
les ressources d'un pays qui leur est tributaire
et qui peut leur apporter des bénéfices impor-
tants dans l'avenir.

La comparaison que j'ai déjà faite au point
de vue climatérique -entre les pays traversés
par le Pacifique Canadien et le SoutMern
Pacifc, peut d'ailleurs s'appliquer plus-avan-
tageusement encore au point devue des res-
sources agricoles et commerciales de ces con-
trées. Une grande partie du Kansas, du
Colorado, du Nouveau Mexique et de l'Ar-
zona se compose de plaines sablonneuses et de
déserts inhabitables; et si en plusieurs endroits
on réussit à faire prospérer 'élevage des-bes-
tiaux, il n'en.est pas moins vrai que la plus
grande partie des pays traversés par le Sou-
tkern Pacfic est absolument improductive en
dehors de ses ressources minérales.

La même comparaison peut se faire avanta-
geusement pour le Pacifique Canadien, avec


